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Depuis une douzaine d'années, Meconema meridionale a été signalé 
de diverses localités de France et des régions limitrophes, nettement 
hors de l'aire de distribution précédemment admise (région méditerra­
néenne; en France, seulement le Sud-Est), à tel point que plusieurs 
auteurs ont émis l'hypothèse d'une dispersion récente vers le nord. La 
rapidité de cette expansion serait liée à un transport passif par les 
activités humaines (horticulture notamment). LUQUET (1993) a proposé 
une étude méticuleuse des données concernant ce Méconème, où il 
montre que cette prétendue expansion récente est loin d'être évidente, 
et que l'espèce pourrait être en fait nettement plus répandue en France 
qu 'on ne le supposait, mais largement méconnue. Bien qu'une nette 
majorité des observations réalisées hors du bassin méditerranéen l' aient 
été dans des zones urbaines, LUQUET montre que cela peut fort bien être 
la conséquence des mœurs très discrètes de Meconema meridonale, qui 
la rendent quasi-indétectable dans la nature, tandis que dans les parcs 
et jardins des villes, la probabilité de la rencontrer est infiniment plus 
grande. Cette probabilité peut être singulièrement augmentée par : 

- l'éventuelle fréquence de l'espèce dans les milieux péri-urbains 
(comme c'est aussi le cas pour M econema thalassinum, ou Leptophyes 
punctatissima par exemple); 

- certaines particularités biologiques et comportementales : les 
observateurs rapportent souvent la pénétration dans les habitations en 
fin de saison. 

Par ailleurs, des données existent dans des secteurs parfaitement 
naturels. 

Depuis 1' article de LUQUET, de nouvelles observations ont été 
rapportées, qui augmentent l'aire de distribution, notamment vers 
l'ouest de notre pays : 

- Lot-et-Garonne (MORIN, 1994) ; observation hors zone urbaine, 
dans un taillis de chênes, avec érables et ge?évriers. 

(*) Nous préfèrerons cette forme à la forme Meconeminae, qui est grammaticalement 
incorrecte ( << nema >> [vE~a] est un mot neutre, qui donne << nematos >> [vE~m:oç] au génitif) 
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Touraine (CLOUPEAU, 1994); observation dans une zone inter­
médiaire : lisière et buissons à 200 rn d'habitations, avec décharge. 

- Nièvre (ORIEUX, 1995) ; plusieurs observations en aggloméra­
tion (maison, jardin) et une sur un peuplier au bord de la Loire. 

- llle-et-Vilaine (DusoULIER, 1998) ; une femelle dans un cam­
ping, au nord-est de Rennes. 

Nous pouvons ajouter 5 nouvelles observations réalisées, cette fois , 
en Lorraine, toutes en agglomération : 

1) vers la mi-septembre 1995, un mâle est trouvé écrasé dans le joint 
de portière du véhicule de l'un de nous (GJ), faisant habituellement le 
va-et-vient entre le campus de l'université de Nancy 1 (fac. des 
Sciences) et son domicile, à Villers-lès-Nancy (banlieue résidentielle, 
avec jardins) ; 

2) le 13 septembre 1996, Matthieu VASLIN (in litt.) rapporte avoir 
observé un mâle dans un jardin public de Metz (jardin des Tanneurs), 
en pleine ville ; l'animal, d'abord détecté par sa stridulation à l'aide 
d'un sonomètre, a ensuite été trouvé sur une feuille de Pelargonium en 
pot; 

3) à la mi-septembre encore, mais en 1997, un mâle est capturé dans 
le jardin de GJ, à Villers-lès-Nancy; un autre revu en août 1998 (sur un 
pot de Géranium !) ; ce qui confirme l'implantation de l'espèce dans ce 
secteur; 

4) le 21 octobre 1997, un mâle pénètre, le soir, dans la maison de 
l'un de nous (MR), à Plappeville, dans une banlieue résidentielle de 
Metz ; le jardin est contigu à des zones boisées et une colline (Mont 
St-Quentin), où un premier inventaire orthoptérologique a révélé un 
peuplement intéressant (VASLIN, 1997). 

Comme on le voit, ces nouvelles données sont très conformes à 
celles déjà publiées, et confirment l' anthropophilie de l'espèce. Elles 
viennent cependant combler une vaste lacune de distribution entre la 
vallée de la Loire, la région parisienne et Reims d'une part, le 
Lyonnais, la Suisse et le sud-ouest de l'Allemagne d'autre part (cf. 
LUQUET, 1995 : carte p. 226). On dispose donc maintenant d'un 
ensemble d'observations récentes qui, bien que dispersées, sont distri­
buées dans une grande partie de la France, à l'est d'une ligne courbe 
Ardenne - Bretagne centre - Touraine - vallée de la Garonne -
Languedoc. Cette zone est sensiblement plus large vers l'ouest que 
celle tracée par LUQUET sur sa carte. 

Le nombre et la diversité des observations rapportées finissent par 
faire penser que plusieurs phénomènes concomrnittants sont probable­
ment en jeu : la distribution réelle de 1' espèce a vraisemblablement été 
très largement sous-estimée. Mais cela n'exclut pas qu'elle soit en 
expansion actuelle, ce qui, il faut bien le dire, serait une constatation 
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plutôt banale aujourd'hui (même si, dans la plupart des cas, on a 
rarement la preuve absolue du phénomène). Par ailleurs, les parcs et 
jardins des zones résidentielles, au climat protégé, où les compétitions 
interspécifiques sont profondément perturbées, constituent peut-être 
des biotopes favorables, où de belles populations prolifèrent (au moins 
certaines années), devenant alors plus facilement détectables par les 
entomologistes, aussi peu nombreux soient-ils ... Il reste en tout cas 
difficile d'imaginer qu'une espèce aptère, et si fragile (d'apparence du 
moins), puisse présenter une expansion aussi rapide. Par ailleurs, les 
arguments de LUQUET concernant l'invraisemblance d'un transport à 
grande échelle par les activités horticoles humaines semblent fondés. 
Encore une fois, la méconnaissance, jusqu'à une date récente, de la 
véritable distribution de l'espèce s'affirme maintenant comme une 
évidence. 
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